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LE REVEIL DU NORD 
téta rue d e P K U , u n s . — Teiepbooe* «Tl.se. 471-S7. 471J I_A PLUS FORTE VENTE DE LA REGION <3. bouL Hauasmann. PARIS (»•). 

JITOMIR est à nouveau 
aux mains des Allemands 

De durs combats sont en plein développement dans le secteur de Gomel 
dmrt i i r c i n i n i ou Futirer, j». — Berlin, 20. — Le correspondant 

,™,,;?,'?„,.">rc'"tra i l i t4"" d u D. N. B.. le X> Martin 
communique ^ ^ HaUenslaben. écrit a u j o u r d S : 

Dan* la grand* boucla du Dnieper T „A„i,-«i i « i / ™ . , i . i , « ] „„.» 
et or t . de TcnorKaaay. n* *e « . m L , 1 * . g e n é r a l , 'eWmaxéehaU von 
dérouio» hier que de» combats la- .Manstein parait avoir choisi le mo-
t a u i huent décisif pour une attaque de 

Dans la ration de KWv. nés d m s i e n s g r a n d e envergure sur un large 
conti-ifiant, e t il a. de cette façon, recon-

cntre.attaeu. 

vite q u o n ne s y attendait 
opiniâtre résistance ennemie et mal 
gré de* condition! atmeesirterlquss 
dslaveraolee et la mauvais état des 
roules. Plusieurs attaquas de dégage-kqu une supposit ion S'est réalisé en-
mont lancées par les àe*t*t* ont 
ecrteue. 

Ce qui, hier, ne pouvait être 

i-oursuite de l a pression al lemande i manda n e se août pas laissés e n 
a u Sud vers le Nord. O n ne peut 
toutefois encore apprécier l a réper
cussion du succès al lemand d'au
tant plus qu'il faut tenir compte 
c e la période d e s boues, qui, avec 
toutes ses difficultés, entrave kl 
mouvement des deux adversaires. 

Situation acquise 
Mais c'est précisément ce qui Jus

tifie l 'action entreprise par von 
j lanste in . Le fait d'avoir franchi 
ILS routes boueuses et surmonté les 
autres difficultés routières d a n s 
l'espace de quelques jours, permet 
de conclure que les Al lemands pour
suivront les opérations c o m m e n 

nui se termine aujourd'hui, le deu 
t . . . . . . d . ...ternir occupé, il , . . i ^ x n a i n s des AUemand*. Il e n 

quelques leur* par las lorcas «W-I-tsuite que la situation d'ensemb.e 
m.oo • été eneera.ee par ne* trouées sur le c h a m p de bataille à l'ouest 
• t pria, hier d'astaut de Kiev n'est pas encore compiè'e-

DS n.mbréua prisonniers «t uniment modifiée, mai s el le est sujet 'e 
mt-na dan" l i m i t a " a \ M 2u*Mun "dt?!* d e S fluctuations °.Ui * ° n t d'au-
n s i t t r i â i au aarràîn rocenauta ' .ant plus remarquables qu'elles, 
"•DÏr'Srt " Ï Z S r . r S t cJ. |sétendent déjà aux secteuVs de venant de U région au sud de Père 
violenta combata s* sont déroules nier combat immédiatement vois ins jasslawel et d a n s la région des ma-
asaiement. tandis au au sud-ouoet doi par j a prise de Jttomlr les So- i a - s du Pripet ne pourront guère 
la vida, d* durs combats sent e n c é r o l v l e t s a v a i e n t cru avoir fait u n j k ^ a n g e r quelque chose à -cela. Les 
« t "toùre.*».*'*!*^;;*^. :da , UDe'rcéea!U t è c n e < l a n » *e front a l lemand qui pc i l e s des Soviets sur le c h a m p de 
Mvi.t.quVs 1 l u t 7 n u . . T . r d .^nSîn'! .cur aurait sensiblement fac i lréjoata i l le à l'ouest de Kiev sont énor-
hr.ua avions datsaut ont échoue e U ' a c c è s de l'Ouest. Le fait que i e s | m t t P°ur autant q u o n puisse le 
de* broche* locales ont été colmatées njolchevisles ont foncé en même [constater du côté a l lemand. El les 
en contro-atta.uos [temps vers Korosten montre q u i l s i s o n t tel lement élevées qu'à là loa-

J L F & m Z & T E ^ Z f m l " * f u s - e s u m é la valeur du corn l . u e une pareille sa ignée s e r a d i t l i -
tore** tralehé*. ont été rspausséi sas- uiandement des opérations aile- ou* à supporter. Il est par contre 
lemant hier av*c des parts* sanajen- trandes Mais le général feldmaré-l intéressant de constater que les Al-
Us. v h a l von Manste in parait avoir pro-i.cmando paraissent avoir at te int 

certaine* d* c*« attaques tur*ntif l i t de cette erreur, car les mouve-Ucur but en épargnant leurs forces. 
* w , - — < — * * — * *—"* * * , ! t y — » 1 i a — M de s e s armées qui s e t r o u - E n tout cas. c o m m e observateur 

I H T S I M M C a i £!? . ,va lent jusqu'ici à l'arriére des a c impartial de la s i tuat ion, o n ne 
ouest de Nével, vit* combat* locaux.lUdns de combat annoncent unei.•eut que constater que les Al l t -

tralner à un tel gaspil lage de leurs 
iorces. a ins i que le prouve l'opéra-
v.on offensive actuelle qu'ils e i fec 
tuent 

A l'Ouest de Smolensk 
Il e n e s t dé m ê m e pour l a région 

à l'ouest da Smolensk. cest-a-dire 
s u sud e t a u nord de 1 autostrade 
vers Orcha. où pendant la semaine 
qu se termine aujourd'hui, le deu
xième point critique de l'offensive 
«ovneuque s e trouvait e t se trouva 
encore. Depuis plus d'un mois les 
combats sévissent ici et ils ont at
teint, c e s derniers Jours, l impor-
a n c e d'une bataille de matériel de 

ant plus remarquables qu'elles ce t s . Même les efforts d e s S o v i e u k i a a d e envergure. Il est s ignit ica-
"" Ut pour les deux bell igérants que 

les Soviets n'ont prat iquement rien 
obtenu, malgré leur déploiement de 
masses d e blindés e t d'avions de 
c o m b a t I ls n'ont pas réussi à avan
cer plus à l'ouest vers Vitebsk. n i 
vers Orcha, ce qui est Important, 
au point de vue opérant , car c'est 
ô a a s cette région qu'il existe une 
fissure entre le front du centre t t 
celui du nord. 

ON CROISEUR ET UN CONTRE-TORPILLEUR 
gravemen t endommagés 

par la Luîtwalte en Méditerranée orientale 
l'Ouest de c e s lies, par d e s uni tésgnussen un da» plus inr.âsns mem-

légères de la m a n n e al lemande. ibres de la Oommiaaaon navale d s 
Ils ont été enterrés aux c imeuè- la Chambre, a déclaré vendredi, à 

res de Ouernesey et de Jersey, au un Journaliste, qu'après a» guerre 
cours d'une sobre cérémonie fune- les E.-U. devaleot, de concert avec 
bre à laquelle ass istaient d e s offi- ses Alliés, et tout particulier «suent 
clers al lemands ainsi que la popu-lavée la Chine de Tchotmg-IClnaj. 
lation anglaise. Après la cérémonieil 'Australie e t 1 T J U S B . , a****» le 
religieuse, un officier de marine al-!contrôle d e s points stratégiques 
lemande prononça l'éloge funèbre dans le Pacifique. 
et déposa une couronne sur la tom-j Par exemple . a-t-U ajouté , les 

des marins anglais pendant E . - U . et 1TJ.RB.8. devraient occu-
qu'un peloton de la marine de guer- per l a base de Paranrushire. d a n s 
re a l lemande tirait une salve le* Caurllles. 
d'honneur. 

Échec d'une tentative soviétique 
dans le Golfe de Finlande 

Berlin, » . — Le D. N. B. apprend! 
que des patrouil leurs et des dra
gueurs de m i n e s soviétiques o u à 
nouveau essayé après une interrup
t ion asses longue, de franchir les 
barrages de mines a l l emands dans 
la partie orientale du golfe de F in 
lande, en vue de g a g n e r la haute 
mer. Repérés à temps, ils furent 
pris sous le f eu eff icace d e s batte-] 
r ies côtières de la marine a l leman
de. U n d e s bât iments soviétiques 
reçut un coup direct et coula xn-
médiatement . U n autre fut grave-1 
m e n t e n d o m m a g é mai s parvint en-l 
core à s enfuir, à l'abri d'un écran I 
4 c fumée artificielle. Les S autres 
navires renoncèrent à leur projet 
e t firent demi-tour. 

Le cotonel-oenéral USDEMASN 
s'entretenant avei u n soldat te 
rendant aux premièret lignes dit 
front de l'Est. (Ph . S ipho) . 

22 NOVEMBRE : 

(CÉcnnjE 

Une grande vtlle du Dnieper devient zone de front. Les rues sont barrées et leur accès interdit au public. 
(Ph. Oraphopresse i. 

Pour la cinauiérrie fois durant 
la guerre. Satnfe-CécUe nous re
vient sous son voile de deuil, 
plus triste encore que l'an der
nier. 

Mais qu'à cela ne tienne si 
notre ectur n'est pas dispçté à 
fêter, a célébrer avec srlat la 
patronne des artistes et des 
musiciens, notre devoir est de 
se souvenir et de profiter de e t 
four anniversaire, pour dire & 
ceux qui ont l'art de combiner 
les tons d'une manière agréable 
à l'oreille, combien nous les ai
mant. Combien nous les admi
rons et combien nous les remer-
dons de ce qu'ils font pour nous 
distraire... en essayant de nous 
conduire sur le chemin des ac
cords parfaits de l'harmonie. 

D'autre part Vas E.-U. et l'Aus
tralie devront s'assurer as contrais 
des régions d u Moyen-Pacifique qui 
servent ma in tenant da points d'ap
pui à la flotte Japonaise. R a b a u l 
par exemple, a-t-U conclu, devra d s 

Qenève. 20 — O n m a n d e de toute façon, être contrôlé par las 
Washington que M. Waare Ma-,Allies. 

U surveillance da Pacifique 
par les « Alliés » 

Haut Commandement «m iorcec 
armées a.lemandée communleju. : 

la UM-
svalfs a «lt«*ii« une Mivsasaae» «uw.ie 

M **"***«. un aréi*.*» a. 

U situation d* b pierre 
sons-marine n'est n u modifiée 

Amsterdam. 10. — Le contre-
amiral américain Francis L e * 
c o m m a n d a n t adjoint d'un* flottille 
de sous-marins, a déclaré, se ion 
ue informat ion parvenue d e W 
hington à l'agence Reuter. que tes 
Al lemands disposaient encore tou
jours d'un nombre très é levé dé 
submersibles qui. à-t-U ajouté, pos-

une action offensive très 
é tendue e t très puissante E n 
somme, a conclu le contre amiral. 
la s i tuat ion d a n s l a guerre aoua-
mar lne ne s'est, en fait , guère mo
difiée. 

Funérailles de marins anglais 
à Jersey et Guernesey 

Berlin. 28. — n y a quelques 
Jours, u n e cinquantaine de cada
vres de mar ins ang la i s o n t é té re
pêchés sur les cotes d e s Iles an
glaises d e l à Manche occupées pari 
l e s troupes a l lemandes . Lé D.N.B. Le" Haut Commandement des force* 
apprend qu'il S'agit d e s membres iarmée, allemandes communique : 
d«s équipages d u « ChSJrvbdiS » B » , „rmMl9n, . .r l .ni»». ennem,». 
e t d u n torpilleur qui furent cou- , n t ovirt, «a leur, JUMJU'É IS trentier* 
lés dans la nuit du S) octobre, à ooeidantat* d* l'Allemagne M au cours r l 0 U T „ l J 

i - — , ii'Atiatitieu*. 
B * g = = = • •• •' ^H*^=g==5r^5BBe.. . . . | i_, mut earnlSni des aviona . . . . -

mandé «M 

Sept avions " alliés " 
ont été abattus au-dessus 

du territoire du Reich 
Quartier Général du Punrer, lé. — dé la nuH, 

Bel en Las à . w à s s Istwess s*M yn-
vaeué de* <~ 
part.» à la 

Le Maréchal 
s'entretient 

avec M. Laval 
Vichy, M. — A l'issue de la réu

nion du Conseil des Ministres, le 
chef d u Gouvernement s'est entre
tenu avec le chef d é l'Etat e t lui s 
rendu compte d e s délibérations. 

La situation an Liban 
reste tendue 

MAIS CATROUX ANNONCE QUE LA SOLUTION DU PROBLEME 
POSÉ ÉTAIT POUR AINSI DIRE ACQUISE 

C H U R C H I L L 
a voulu briser le moral allemand ; 

il l'a mille fois renforcé 

Croire que la paix 
est prochaine 
est une illusion 

dangereuse 
déclare M. Morgenthau déclare le D Ley, en parlant de la guerre aérienne 
Genève. 20. — On m a n d e de 

Berlin. 20. — D a n s un article fice. Là. dlt-iL Churchill a semé N t ? ' Y £ r l t •' « -*• — • • > 
paru d a n s V * Angriff ». sous les une graine de vengeance Quil . « • " « " " M . ° i J e " ^ u . ' . ™ m i / , t « 
t itré « Les atou-j, de Churchill î . e i g e n n e r a un jour e t i r o y a b l e m e n t l * * . r ' " a n c

i « ^ . ^ ^ l i i ^ i L i i . 
coupent pas ». le ehef d'organisa-ipour l'Angleterre. Churobul a vou- f . f Y t i " . ^ ^ , ^ J ^ î ^ ^ . ^ l 
t i o n du Revch. D' Lev. écrit uue. iu briser le moral al lemand, il 1 a I \^ff001*"10". °" n a u o n a l atfvertiser 
U première et fondamenta le erreurimille fois renforcé, constate l e i = « " ~ • „ l ^ u ? î ? ^ „ J a t T ï ^ ^ . t „ 
d e s d i r « e a n t s anglais actuels a é t é i D ' Ley. CburchiH s'est bercé de %une paix p r o c l a m e . Le ministre 
d e croire qu'ils pourraient avoirIl'espoir de ûeohalner la rébellion d l ' ff»u"î.5li! " STJSZ J?~ i i ? 
raison plus a i sément de l'Allemagne I en Al l emagne e t U a unifié le peu- * • 
national-social iste d aujourd'hui, quelple a l lemand plus que Jamais. 
de 1 Al lemagne impériale de Jadis. Churchi l l a voulu paralyser la. 

Le D Ley enumere alors la série production al lemande, ce la ne lui a 
d e s atouts possèdes par Churchi l l . !pas réussi. Les sort ies d'armes et 
m a i s qui son t tous restés inuti les :ide muni t ions a u g m e n t e n t de mois 
le bobard d u prochain écroulement!en mois. 
d u régime nazzi. la famine en Alie-I Churchil l a voulu séparer le peu-
m a g n e par sui te du blocus mortel. I pie d u Puehrer e t du parti e t il l'a 
la trahison de Badogl io . les succès | ainsi , pour autant que ce la fut en 
bolohevistes à l'Est, trompettes àjcore possible, a t taché davantage au 
coups de fanfares à Londres et en- Puehrer. 
f in la terreur des bombardements | s e s a touts n'ont donc c coupé » 
contre les villes ouvertes et les vu-lg, , aucune f sçon . conclut le D' Ley. 
lages a l l emands e t par ie.. le meur- m a i s i e * boomerang » atte indra 
u-e de femmes et d é n i a n t s s a n s morte l lement les aviateurs terro-

>**6Srhs*- . n s t e s anglo-américains eux-mêmes . 
D a n s c e j s y s t è m e d assass inat d i a - | I ] s peuvent en être certains . 

bolique, dectare le D Ley. les pilotes 

n è g r e s ang lo-américains, lancent 
avec précision leur charge meur
trière sur des objectifs non-mili
ta ires e t n o n affectés aux indus
tr ies d'armement, e t préfèrent les 
quartiers habites , l es monument* 
culturels e t les villes ouvertes. 

Te l le e s t l'oeuvre de Churchill , 
soul igne le D' Ley. c'est pourquoi 
il est le criminel de guerre numé
ro 1 e t sera un Jour traité comme 
te l lors du règ leemnt de comptes 

Un appel 
de Chandra Bose 

à Tcbang Kaï Chek 

Dans les réfions de l'Onest 

Nankin . 20. — Une grande ma
nifestat ion, présidée par le bourg
mestre Chouhsuechang , s'est dé
roulée aujourd'hui au palais de la 

Le D ' Ley relate a^irs u n e courte |naU°n , e n faveur de M. Subnas 
v is i te qu'il a faite récemment dans | Chandra Bose, président du gou
les régions s inistrées de l'Ouest, et vernement provisoire h indou Aaus -
déclare qu'il n'a Jamais vu nulle talent à cette réunion de haute 
part ai l leurs d e s réunions e t des I fonctionnaires d u gouvernement 
t é m o i g n a g e s aussi enthous ias tes de < national, le corps diplomatique, les 
foi inébranlable e t d esprit de s a c r l l h i n d o u s établ is à Nankin e t envi

ron 3.000 écoliers e t écolières. 
Le président Wang Tohing Wei. 

après avoir souhaité la bienvenue 
au leader nat ional is te hindou, dé
clara que Sunyatsen , le père de la 
Chine, avait exprime lui-même 
l'avis que l'effondrement de l'hégé
monie britannique était lndispen-

la liberté au In-
Orientale. Le prési

dent ch ino i s ajouta qu'il croyait à 
i la victoire d e l'armée h indoue libre. 

M. Subnas Chandra Bose remer
cia pour l'accueil qui lui avait été 
réservé à Nank in e t s'excusa de 
devoir s'exprimer d a n s la langue de 
l'ennemi. 

D a n s s o n allocution. Bose souti 
g n a qu'aucun obstacle ne pourrait 
se faire à l'union des Chinois , s i 
Tchoung-King abandonnait la ré
sistance. Il déclara textuel lement : 
Je fais appel au maréchal Tchang 
Kal Chek pour qu'il n e cont inue 
plus à lutter contre nous. Hindous, 
en faveur d e s Anglais , m a i s pour 
qu'il unisse s e s forces au notre : 
pour combattre l'Angleterre e t les 
Etats-Unis. 

La Suède proteste 
auprès du 

Gouvernement a n g l a w ^ ^ ï ^ ^ 
à la suite 

du bombardement 
de Lund 

Stockholm. 20. — L'agence T.T 
annonce que le ministère d e s 
Affaires é trangères a fait connaî
tre qu'il résulte de l'enquête à la
quelle o n t procédé l es autorités 
mil i taires suédoises que les bombes 
Jetées sur L c n d . é ta ient de prove
n a n c e anglaise. 

C e s t pourquoi le ministre des 
Affaires étrangères suédois a char-

Sé là légation suédoise à Londres 
t remettre une protestation for

mel le au gouvernement britanni
que. 

nerni à capituler sans condit ions e t 
qu'il n'avait pu acquérir dans les 
milieux informes de W a s h i n g t o n 
la convict ion aue l'Allemagne son
gea i t à capituler. 

si» 

Amsterdam. 20. — D'après la ra- ue sera trouvée que si des mesures 
d lo de Londres, le général Catroux 
a déclaré, hier, à Beyrouth, aux re
présentants de la presse que la s o 
ut ien du problème étai t pour ainsi 

c ire acquise. A la quest ion de savoir 
s i l es vues d u gouvernement n b > 

La réunion du 
Conseil des Ministres 

Une mise au point 
du gouvernement 

espagnol 
an sujet dn télégramme 
envoyé à M. José Laurel 

nais révoqué recevaient sat is fact ion place s ignalent que de graves dé-
par ce t te solut ion. Catroux a refusél iordres risquent d'éclater à toui 
de répondre II a dénié avoir Jama-s imoment . Les autorités mil itaires 
s igné une proclamation d'après Ja-1 al l iées désirent que le ca lme règne 

" d a n s tout le territoire- Pour cet te 
raison, le gouvernement britanni
que a de nouveau envoyé s e s re
commandat ions urgentes aux auto
rités françaises. Se lon l'avis du gou
vernement britannique, ajoute le 
« Times » tout délai apporté à la 
i.i.se e n liberté d e s ministres incar-

concrètes s o n t prises d a n s le p lus 
'jref délai. 

C e s t ainri que le correspondant 
diplomatique d u « Times > éc i i t 
n o t a m m e n t : t D a n s leur r a p p o r t , | n « n e n l a réuni )e» n ^ » 0 * * *£ 
lf« exnertu oui se trouvent, sur conseil , sous sa présidence, le 20 

Novembre 1943, à 11 heures à 1H6 
tel du Parc. 

La question des salaires 
et celle de In répression 

de l'émission de f u s tickets 
d'alimentation étaient 

à l'ordre dn jonr 
Vichy, 20. — Lé chef d u gouver-

qûell* l ' indépendance d u Liban 
avait é té accordée s a n s aucune res 
triction. 

Un rapport de Catroux 
au Comité d'Alger 

Amsterdam. 2 0 — On m a n d e d'A' 

B ichekmne ministre secré
taire d'État à la production indus
trielle e t aux communicat ions a 
Indiqué au Consei l l'état d'avance
ment d e s opérations qui doivent 
aboutir à la remise e n ordre des 

Madrid. 20. — Le ministre des 
Affaires étrangères a publié, hier, 
un communiqué au sujet du télé
g r a m m e de féi icitatione a u gou
vernement d e s Phil ippines . U y est 
d i t entre autres : 

A l'occasion d u té légramme de 
politesse adresse par le ministère 
d e * Mi «tires é trangères à José Lau 
rai. e n réponse à sa dépêche, cer
ta ins émet teurs étrangers et agen- , 
c e s de presse publient une informa- l t l o n contre Peyrouton a pour objet 
t ion d'après laquelle l 'Espagne f é l i - | 1 ' *2 R b i 1 * , e i n e n t ' d * < ? B î P , J l e

A ^ S 
ci te Laurel e t a reconnu l i a d é p e n 

•bjtatit* 

Boisson et Peyrouton 
devant la"Commission 

d'épuration" 
Paris, 20. — L'ancien gouverneur 

de l ' A . O j ' , Boisson, e t l'ancien ml-
nitre de l'Intérieur, Peyrouton, se 
raient, d'après t Les Nouveaux 
Temps s, convoqués pour le 27 no
vembre, per la t Commission d'épu
ration i . 

Boisson est accusé d'avoir donné, 
e n 1940. l'ordre de détendre Dakar 
contre les gaul l is tes e t d'avoir long
temps différé <a reddition de l'A-O. 
P. aux Anglo-Américains. L'accusa» 

dance d e s l ies Phi l ippines 
su i te d'une demande du gouverne 
m e n t d e s Etats-Unis , au sujet de 
la vérité d e c e s nouvel les qui avaient 
soulevé de l'émotion d a n s la presse 
américaine, 1 ambassadeur espagnol 
à Wash ington a été chargé de re
mettre au ministère û e s Affaires 
é trangères au Etat-Unis le mémo
randum s u i v a n t : 

Le gouvernement espagnol croit 
d e son Intérêt de communiquer c e 
qui suit au gouvernement des Etats-
U n i s : 

Le té légramme const i tue un acte 
d e politesse via-à-vis d u peuple phi
lippin qui e s t allié de l'Espagne 

salaire» Quelques arrêtés pris d a n s l p a r le sang, là relfcgien e t la lan 

irer à l'Agence Reuter que le Comité f1*5- contribuera à accroître tes 
diss ident vient de recevoir d u gène- d » ° f e r a 1"i « » resteraient pas l i
rai Catroux un rapport sur la s i t u a - , ^ t e s au Liban » 
t ion au Liban. Sui te à cela, le Co
mité a décidé de faire savoir au gé
néral Catroux d a n s quel s ens o n 
pourrait, d'après lui. mettre f in au 
plus tôt à r « incident » l ibanais 

ce domaine pourront être publiés à 
bref délai. 

M. M a x Bonnafous. minis tre se
crétaire d'Etat à l'Agriculture e t 

gue. e t qui a vécu avec l'Espagne 
Jusqu'il y a cinquante ans . 

L'existence de ces l iens, qui en
globe toutes l es quest ions morales 

au Ravita i l lement a fait part des {et matériel les , fait des Phi l ippines 

Les solutions proposées 
par Catroux sont adoptées 

DES GRATIFICATIONS 
POUR LES OUVRIERS 

ÉTRANGERS TRAVAILLANT 
EN ALLEMAGNE 

Berlin. 20. — Le commissa ire gé 
néral à' la main-d'oeuvre du Reich 
a annoncé qu'à l'occasion d e s fê tes 
de Noël, les ouvriers é trangers tra
vail lant e n Al lemagne pourront re
cevoir d e s gratif ications. 

Ces grat i f icat ions pourront aller 
Jusqu'à 26 % des appointements 
mensuels . r 

Amsterdam, 20. — D'après une 
information Reuter parvenue d'Al
ger, un porte-parole français a dé
claré vendredi que le Comité dissi
dent avait adopté les propositions 
fa i tes par le général Catroux e n 

Les Américains demandent 
l'indépendance complète 

pour le Liban 
Lisbonne, M. — On mande de 

W a s h i n g t o n que M Cordell Hull. 
secrétaire d'Etat, a annoncé au
jourd'hui, a u cours de s a conféren
ce d s presse, que le gouvernement 
des Etats -Unis a envoyé u n mes
sage au comité d'Alger lui deman
d a n t d'accorder a u Liban l'Indépen
dance complète, 

vue d'apporter "une solut ion rapide . . ] ' a. « ° f « 0 u e l e °" G e o r g e » 
à l a ^ s e U b a n a i s e . é l é chargé par le gouvernement 

La situation reste tendue 
Berne. 20. — Les correspondants 

diplomatiques des Journaux londo
n iens s'accordent à déclarer ainsi 
que le rapporte l 'émetteur de 
V < E x c h a n g e Te legraph s . que le 
calme apparent qu» règne au Liban 
ne doit p a s faire oublier que la <a-
• j a t l o n cont inue toujours tendue 
Une solut ion véritable de l a crise 

200 avions nord-américains 
abattus par les Japonais 

dans la région de Rabauf 

Toklo. 30. — O n m a n d e d'une 
j a s e Japonaise à l'agence Domei 

La plus grande bataille aér ienne 
qui s'est produite au cours de la 
guerre e n Grande-Asie orientale a 
été livrée le 2 novembre d a n s la ré
gion de Rabaul où des forces n a 
vales e t des hydravions Japonais 
ont abattu 200 avions faisant par-
l i t d'une formation composée d'en
viron 240 appareils américains, 

Avance nippone dans le Hou-Peh 
Changhal . 20.— On mand* d'une 

base Japonaise e n Chine centrale 
à la « Central Press » que d e s trou
pes nippones se son t emparées à la 
ouite de violents combats d e s loca
lités de Chingsh ln et de Lenslen, 
s i tuées sur le f leuve Li. d a n s l a pro
vince du Hou-Peh. L'agence fait re
marquer à c e propos que par i a 
prise de ces deux localités la l igne 
ue défense établie par les troupes 

Li e s t complètement tombée aux 
•nains des Japonais . 

Tehoung-KIng. précise-t-on enco 
»-e, a d'ailleurs avoué le succès ob
tenu par les troupes Japonaises. 

Attaque japonaise 
contre Torokina 

Toklo. SO. — L'agence Domei a n 
nonce que d'importantes formations 
de l'aviation de la marine Japo 
liait* ont attaqué, la 18 novembre 
j u s q u a u lendemain mat in , en plu-
Sieurs vagues , les posit ions e n n * 
mies près de Torokina, sur l''le 
BougalnviUe. e t détruit de n o m 
breutes instal lat ions militaires. Le 
p i t m l e r objectif d e s Japonais é ta i t 
Jne petite (le à l'embouchure du 
.'ieuve Torokina. S e p t posit ions en
nemies et une insta l lat ion ont été 
détruites sur 111* 

Lors du retour des avions Japo
nais, qui sont revenus indemnes , j n 

de Tchoung-King le long du fleuve observa u n grand HUHWHII» 

ï ^ i e n c a m de remettre au comité 
d'Alger la note américaine. M. Hull 
.< refusé de donner d'autres détail*-

Rachid Ali elGailani parle 
au aonde arabe 

améliorations réalisées dans l'ap
provisionnement d e s grand* centres 
en p o m m e s de terre, fruit* e t légu
mes et la const i tut ion d e s stoexs 
de sécurité. Toutefois , il a fait e u t 
de* diff iculté* que rencontre le ra
vitai l lement général en ce qui eon 
c e m * l a v iande et les mat ières 
grasses. 

A l a demande d u garde de* 
sceaux, ministre secrétaire d'État 
à l a Justice, le consei l a déridé de 
déférer s u tribunal d'Etat un der-
ta in nombre d'affaire* graves con
cernant n o t a m m e n t rémiss ion de 
faux tickets d'al imentat ion e t de* 
hausse* il l icites sur les produits 
rationnés. 

Réunion du Conseil 
National des Mineurs 

Paris. 30. — Le Consei l nat ional 
des mineurs , réuni à Paris . 

Berlin. 20. — Le président d e s , e x a m i n é l'application d* l a Charte 
ministres irakiens, Rachid Ali El du Travail dans cette famil le 
Gai lani . a sais i l'occasion des è"é- professionnelle 
j c m e n t s du Liban pour adresser, 
par radio, un appel au monde ara
be. Oai lani a s igna lé d'abord que 
les Anglais avalent renié leurs pro
messes de la Charte de r Atlantique 
pal u»"»* d^"iinatifMi terroriste 
I i ak et au Liban. Conf iant d a n s la 
parole donnée et d a n * les promes
s e s d* liberté et d'Indépendance, le 
Liban a modif ié s a Constitution, 
m a i s i l a d û constater immédiate
m e n t que les protagonistes du droit 
ie libre disposi t ion n'étaient rien 
d autre que des loup* déguisés en 
sgneaux . 

centration pour les Juifs e n A.O.F. 
. i » 

un pays étroi tement lié à l a tradl 
tion espagnole, indépendamment de 
s a s i tuat ion politique et internatio
nale. C'est précisément pourquoi j naissance à u n e 
l'Espagne s'abstient de toute act ion 
qui pourrait faire supposer de la 
partialité. 

Le ministre des Affaires é tran
gères désire établir que le télégram
m e e s t conçu en dehors de tous 
points de vues politiques et ne si
gnifie nul lement sa reconnaissance 
Indirecte du gouvernement phll ip 
pin. On doit ainsi éviter qu'une 

L'IRLANDE EN PROBE 
A UNE CRISE DANGEREUSE 
Amsterdam. M. — On mande d e 

Dublin au Service d'Information» 
britannique : 

D a n s un discours prononcé hier 
au Parlement , M. Devaera a décla
ré que W r e étai t actuel lement e n 
proie à une cr is* dangereuse. 

Le gouvernement , a ajouté le pre
mier ministre, fait appel à la bonne 
volonté et à l'appui de tous e t de
m a n d e au peuple de mettre s e s for
ces e n c o m m u n au service du pays . 
SI le peuple ir landais parvient à 
surmonter ce t t e crise, il aura ac
compli une performance de premiè
re force. L'année prochaine aéra 
c notre année cruciale ». 

qui ser
virait à troubler l es bonnes rela
t ions du gouvernement espagnol 
et d u gouvernement d e s Etats-
u n i s . 

L'ambassadeur de* Etats-Uni* à 
Madrid, d'ordre de son gouverne
ment, au ministre de* Affaire* 
étrangères que le gouvernement 
des Etats-Unis éta i t sat isfait de l a 
déclaration qui lui éta i t donnée e t 

Interprétation erronnée n e donne:considérait l'incident comme clos. 

LES MESURES EN FAVEUR 
DES FONCTIONNAIRES 

PRISONNIERS 
Le commissar ia t général a u x pri

sonniers de guerre rapatriés com
munique : 

t D e s commiss ions administrati
ves de reclassement son t inst i tuées 
auprès de chaque secrétaire d'Etat 
e t de chaque préfet régional, pour 
veiller à l'appUbetlon de la loi re
lative a u x prisonniers de guerre 
fonctionnaires. Cette loi a prévu 

S disposit ions nécessaire* pour que 
prisonniers fonct ionnaires n e 

subissent, d a n * leur carrière, au
cun préjudice du fait de leur capti
vité. 

Les prisonniers de guerre doi
vent concourir avec leur* col lègues 
comme s'ils avalent é té à leur posta. 

» D e s concours spéciaux seront 
ouvert* pour le* prisonnier* dé 
guerre e t des pos tes leur sont ré
servés chaque fol* qu'une adrnlnla-
tration procède à un recrutement 
par voie de concours. » 

UN TÉLÉGRAMME 
DE M. VON RIBBENTROP 

AU GRAND MUFTI 
DE JERUSALEM 

Berlin. 30. — A l'occasion des 
manifestai ions de orotest* tion or-risées pour le Jour anniversaire 

la déclarat ion Balfour, M. s o n 
Rjtobentiwp, min i s tre d e * Affaire* _ 
au-angér*. du Reich, a adressé au " " " V * dan* tes flots 
Orand Mufti de Jérusalem e t au n . nm, 
premier ministre d'Irak Qal lani un 
té légramme d i sant n o t a m m e n t : 

< L'Allemagne es t uni* a u peu
ple arabe par d a vieux l ien* d «ini
tié e t e»t aujourd'hui plu* qu* Ja
m a i s s o n al l ié naturel. L'éUmUia-
tion du *oi-di*ant n a t i o n a l i t é Juif 
e t l a l ibération d* tous le* pays 
arabes de l'oppression et d e l'ex
ploitation d e s pulasanee* occiden
tales, e s t un élément hnrnuablé d e 
la politique du O r a n d Reich Alle
mand. Puis** le jour être proche où 
le peuple arabe pourra, e n pleine 
indépendance, asaurer t o n avenir 
et forger son uni té ». 

Au court d'une riche aux moules e n mer. tous les décfiet* tont 
(Ph. BlphO). 

DES PWSONWERS RAPATRIES 
ARRIVENT A COMPŒGNE 

Ooniptègne. » . — De* prisonniers 
rapatrié* «ont arrivés àujourdîni l 
à Oomptégne. o ù 11* ont l u reçu» 
par le «oui-préfet, M maire M le* 
autorité* de la villa. 

Le convoi comprenait n o t a m m e n t 
M officiers et *0 •ous-offlcier». La* 
pr i sonnier , ont été dirigés sur p a r u 
aprè* leur démobilisa ûon . 

LA WEHRMACHT 
a amélioré ses positions 
au sud-ouest de Mignano 

Quartier Général «u Fut»*», t * 
i Haut Commandement de* force, 

armée* allemandes communique : 
irsnt d l t . l l * m l r i a i s m n , 

rartHISrle et 
«•autre 

réané Mer un. .«tlvlté *'«rtt 

Un. eeérrtkm laéseée eer n** 

permis d'améiierer ne* aeeltlene, 

M. Vychnwky se rend à Alger 
Stockholm. 30. — Le service d'in

formations soviétique communique 
eculetnent aujourd'hui que M. Vy-
ebi iuky. commissaire d u peuple ad
joint a u x Affaires étrangère», 

quitté 1* u novembre Moscou pour 
ae rendre à Alger. M. Vycnlasky re
présentera l'Union •oviétiqué aux 
travaux d* la Corajnlsaion consul
tative pour l'Italie, nree.»!*^»,, 
dont la création a é t é décidée à ta 
conférence d* Moscou. 

LIBÉRATION DE » MOSLAY 
Amsterdam. M — L'Agence • e n 

ter annonce que 8b- Oeva ld r " 
et s a f e m m e sont as 
matin, da ta prison d e 
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